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CENT ANS AVANT QU’UN
CATHOLIQUE N'OSE...

SE PRESENTER A LA PRESIDENCE DES ETATS-UNIS,
D'APRES L’OPINION D'EXPERTS

  

Il est des fils de l’Oncle Sam qui raisonnent évidemment
d'originale façon: mais l'originalité ne fait-clle pas prime aux
Etats-Unis?
rieusement à ses lecteurs que l’élection présidentielle du 6 no-
vembre “a fait tomber la barrière élevée entre les catholiques
et la Maison Blanche”. H estime que ‘la glace est rompue”
ct que désormais Les cu.holiques ne peuvent plus se considérer
comme prescrits”.

Consolidons, sur notre nez, notre binocle. pour relire le pas-
sage, car il en vaut la peine: Comment, le seul fait que le gou-
verneur Smith ait pu être candidat prouve que la glace est rom-
pue? le seul fait qu'il ait été choisi par la Convention Na-
tionale Démocratique prouve que le navire de l'Etat vogue en
«au libre”
bien, celte petite chanson, pour voir quels effets nous obtien-
drons:

Le bruit court depuis longtemps, dans notre quartier, que
vous ne permettez jamais à un Chinois de franchir votre seuil. jque ceux qui ne connaissent

Mais, !
1

Aucun Céleste n’a jamais fait la tentative, il est vrai.
un beau jour, unc assemblée de Chinois décide de faire une”

offrir, par exemple, l'expression de ses sentiments les plus dis-i
tingués. Or, ee brave Chinois. vous le jetez à la porte violem--
ment, d’une main militaire, et, selon notre confrère Le Ne-,
wark, toute lu Chine devrait en conclure queles barrières sont :
tombées entre vous et les hommes de ruce jaune?

Comme bourrage de crane, c'est merveilleux. Reste al
savoir si les catholiques se laisseront Lourrer... !

11 v avait aux Etats-Unis, non pas une tradition établie, |
mais ute croyance assez générale, qu’un catholique ne pouvait ;

jamais etre président sur cette terre de “gloire ot de liberté”. |
Considérée du point de vue pratique, la nomination du gouver-;
neur Smith par la convention démocratique n’était autre chose|
qu’une expérience — la fameuse pierre de touche. On sail ce:
qui est arrivé: le Chinois a été expulsé brutalement — nous.

Ainsi, le “Newark Evaning News” ussure très sé- :

lcerbée.

MONTREAL, 25 NOVEMBRE1928
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HUMOUR ET
FEMINISME

Le concours sur l’escamotage
du vote des femmes dans le
Québec,il y a 100 ans.

 

 UN 100 PIASTRES
; EN OR A GAGNER

 

! Il semble que les froidures del jncroyable que les revenants nous parlent et nous donnent:

Voilà du nouveau! Transposons, si vous le voulez l'automne, au lieu d'abattre l'ardeur leurs impressions de l'autre monde.

| féministe, l'aient au contraire exa-

pas

l'obstination innée du sexe d'en fu-

;ce.

épreuve, en envoyant chez vous UN de ses membres. pour Vous |

Pierre Casgruin. femme du whip li-

héral à la Chambre des Communes.

invitait l'hon. Ernest Lapointe à ve-

A la veille de la Toussaint, Mme

: bureau privé du coroner Prince, en nrésence du sergent-dé-
; tective Mathieu, de la morgue.

Mort-vivant a la morgu
“C’EST MOI QUE VOUS CROYEZ

 

DECLARE LUCIEN VEZINA AU CORONER.

PRINCE, A LA MORGUE

 

i

! Un mort vivant! C'est tout de mème fantastique, mais
i bien véridique. Le roman nous a fait revivre tant de person-
nages inhumés, exhumés et ressuscités qu'il semble tout à fait

Cette fois, ce n’est pas dans un théâtre, où les secrets
de la mise en scène mystifient l’auditeur, mais à l’InstitutNe seront sarpris de ce fait T5, 4 > . ,

! - médico-légal, ou autrement dit, la morgue de Montréal.
Imaginez-vous donc qu'un mort a parlé, hier matin, dans

cet endroit lugubre. Le coroner Lorenzo Prince, peu enclin
aux sensations, en fut tout estomaqué.

La scène, plutôt sério-comique, s’est déroulée dans le

Le défunt, car légalement
il l’était, et inhumé dans ce cimetière si humble de la Riviè-
re Beaudette, à la frontière des provinces de Québec et On-

Bureau: 40 Saint-Jacques Ouest Tél.: HARBOUR 8760.
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. Savez-v us pourquei Georges V

noire gracieux souverain, s'est sitôt

rétabli de ce que l'on crovait devoir

être, de prime abord, une très grave

Jattaque? C’est que, de par ‘out.

l'Empire, des millions et des millions

de ses plus loyaux sujets ne manqué-
pas de lever leur verre: “A Ta santé

du Roi!* Supposons maintenant qu

M. Hoover, futur président des

Etats-Unis, tomberait malade pen-

dant son terme d'office. A cause de

In tres geande quantité de liqueur-
empuisonnees vendues là-bas par les

 

Abonnement: $2.50 par année
————

Temps: Beau et froid.
2
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LE DEPUTE DE LAVAL DONNERAIT SA DEMISSION —

 

|  EST-CE INDIRECTEMENT LA FAUTE DE CAMILLIEN?

| . (Dép. spéc. à “L’Autorité Nouvelle")
| Québec, 24 — Il paraît que tout ne va pas pour le mieux,
chez la loyale opposition. . . québecoise. . . de Sa Majesté.
Dans les cercles libéraux d'ici, on s'attend de jour en jour à

| recevoir la nouvelle que l'élection de M. Camillien Houde,
| dans Sainte-Marie, est contestée, ce qui lui mettrait deux con-
testations sur les bras, attendu que son élection à la mairie
l’est aussi. Rien que le raid à main armée sur le comité du

; candidat libéral, à l'aurore du scrutin, est suffisant pour en-
i tacher cette élection de nullité; mais il paraît que les adver-
| saires de Camillien visent plus haut; qu’ils n’'aspirent à rien
moins qu’à la disqualification du maire-dépulé, comme on dis-
qualifie un cheval pour les courses; aussi Camillien. cui ne
manque pas d’audace, a-t-il voulu se faire offrir un ba. ~uet
de 4,000 couverts, un banquet monstre, sinon monstru=ux,
afin de prouver aux ‘‘libéraux” qu’ils se rendront absolument
impopulaires dans Montréal s'ils essaient de toucher à un

| seul cheveu de sa tête.
Chez les bleus haut placés, néanmoins, on se demande

 

I ces agapes fraternelles ne cachzraient pas quelque machi-
nation. Cami'lien pourrait bien souffrir d’un mal qui ne se-

trait pas le mal de cheveux, mais de “tête enflée”*, après ses
eux succés coup sur coup. Et ce bon, cet excellent M. Sau-

vè, qui tout en se déclarant prêt, de temps à autre, à aban-
a - oa 44 pa : ‘ -

“hootleggers™, croy ez-vous gue beau. ! donner la chéfrerie”, s’y cramponne avec une obstination

coup de Yanks,. mème parmi les superbe, commence à se gratter le sommet du crâne. Il se

Fnir adresser la parole aux membres , tario, se nomme Lucien Vézina.

du Comité provincial du suffrage fé-, Il y a quelques mois, un jury du coroner le déclarait
“mort et bien mort. Le cadavre avait été parfaitement identi-
 fié et c’était physiquement celui de Lucien Vézina.

Le service funèbre fut célébré et ‘‘requiescat in pace”.
D'après les témoignages rendus au cours de l'enquête,

aucun doute ne pouvait exister. Le cadavre était bien celui
ide Lucien Vézina tué par un automobile sur la route. Quin-
‘ze parents et amis identifièrent son cadavre. On l'avait re-

minin, dont elle est ia présidente, et

à leurs amis.

M. Lapointe prononça une très pit-.

toresque conférence au cours de la-|

quelle il rappela que les femmes

avaient déjà eu le droit de suffra-

plus enthousiastes republicains, se- | QUEstionne où veut bien en venir Camillien. A tel noint que

raient fort anxieux de trinquer: ‘à! “Joe” Renaud, le fougueux député de Laval, aurait résolu
la santé d'Herbert!* Que non! car, de brusquer les choses, et que réel'ement mécontent, lui par-
ils craindraient, et avec raison, d'&- tisan irréductible de M. Sauvé, de la faron dont les choses
tre précipités bien avant lui dans’ tournent, il aurait tout simplement résolu d'envoyer sa dé-
la tombe. Done, si Herbert mau- mission de député de Laval au greffier de la Chambre.
tait. ce serait une juste punition de‘ Lorsque les violents de l'opposition, à la session qui pré-
sa ‘sécheresse*. … ….  céda les élections provinciales, entreprirent de faire du cha-

"hut avec le mobilier d’Yvonne Labelle, M. Joseph Renaud* « » . , ; .s'y opposa fermement et se montra fort marri de voir que ses
voulons dire que le gouverneur Smith a été battu même dans ge dans le Québec même en certains

les Etats démocratiques du “solid South”, où la propagande cas, de préférence à leurs maris, et

anti-catholique s’était développée en long et enlarge. L'ex- 5 cita le cas de ce nommé Michel.

périence est concluanté. N'importe quel lroquais le COMPpren- des T'ois-lRivières. qui vers 1820 s'é-

rait. i

Que n'a-t-on pas dit contre la candidature de Smith? Que ; fut

celui-ci, catholique, obligé de se confesser, eût révélé aux prê- voyé à ses pénates avec mission de

tres des secrets d'Etat qui eussent été dévoilés dare-dare à !‘dépêcher sa (emme à sa place.

un cardinal, lequel, à son tour, se fût empressé de les aller; Aussitôt Mlle Idola Saint-Jean,

porter à Rome. Querestait-il à dire après cela ? présidente de l'Alliance Canadienne

C'est maintenant, après cette élection, qu’elle est bel {pour le Vote des Femmes du Québec.

«t bien établie la tradition excluant pour un siècle où plus [de prendre une vigoureuse offensive.

les non-protestants de la présidence. Aucune convention aioe combatif de Mlle Saint-

tant présenté aux urnes, ren-

publicaine ou démocratique te voudra plus embarrasser son-Jean dant aussi connu que sa-hau-

candidat d'un fardeau religieux qui, à l'expérience, s'est révélé te culiure intellectuelle, on peut

trop lourd. La seule faute grave pouvant etre reprochée à M.'être sûr qu'elle mènera l'affaire jus-

Smith, qui par ailleurs a mené une très habile campagne. est qu'au bout, et rondeñnent.

de n'avoir pas compris cela. Le gouverneur, s’il a de l'as-, Au récent thé-causerie de l'AHkan-

tuce, manquerait-il de psychologie? Il aurait aussi fait parler fee, quelle présidait, elle exposa les

son intérét personnel avant celui de son parti qu'il n'en faudrait xe

pas être trop étonné, car c’est assez dans la nature humaine, {cherches historiques organisé par 

‘

grandes lignes d'un concours de re-!

“connu par sa figure et tout particulièrement par deux cica-
trices qu'il portait sur les jambes à la suite de deux opéra-
tions.

On le pleura et le temps dissipa le chagrin. Malheureu-
sement, sa petite fortune devait le rendre a la vie, car per-
sonne n'avait eu soin de l’administrer.

La semaine dernière, le coroner L. Prince reçut une com-
munication d'Eureka, Ontario, où sont situés des chantiers,

; dans laquelle il était dit que le nommé Lucien Vézina décla-
ré mort était encore bien vivant.

Le coroner Prince invita l’informateur de se rendre à
Montréal, ou au moins de lui faire parvenir une photogra-
phie et des papiers d'identité. À la place de l'informateur,
CefuFTE mort qui se rendit lui-même chez le coroner.

On se rendit alors à l'évidence puisque le mort parlait.
Son identité fut reconnue.

Demain matin, il va se passer quelque chose d’extraordi-
naire en Cour du Coroner. Les parents et les amis qui ont
déclaré Vézina mort, doivent maintenant y retourner pour
l'identifier comme vivant.

Le sergent-détective a déclaré que Vézina, le vivant, et FLAMBEALU. jrerte association, et depuis a (our

 

{ niques.
Le concours est ouvert à touteENCORE LESLOISBLEUES!

Elles font leur réapparition chez l’Oncle Sam
avec le triomphe Hooveriste

préciser, depuis que la Cour Supré-

me du Canada a décidé que les fem-

mes ne sont pas des personnes, leur
l'entrée du Sénat,

 

barrant ainsi

On nous exeusera de nous étendre un peu beaucoup sur’

les élections américaines: mais ef!>s sont appelé = à unetelle!

répereussion sur toute la surface du globe, particulièrement

le Canada. que c’est lA notre justification.
Les Etats-Unis continuant de demeur-r soi-disan

n'est-ce pas une aubaine pour nous, qui continuerons de les

abreuver elandestinement ?
M. Hoover élu avee un programme de canalisation du

St-Laurent. n'est-ce pas d'autre part une menace latente un

nuage sombre à l'horizon!
Comme il fallait s'y attendre. tout de >uite après Pelee

tion l’Anti-Saloon League a lancé son chant de victoire, C'est

tout naturel! "Elle a non seulement le droit de consid rer

l'élection de M. Hoover comme une victoire de la séchoresse,

mais le droit aussi d'exiger du gouv-rnement tout ce qu'elle

voudra.
Mais que fera M, Hoover! IF a promis de maint mir la

Prohibition: il aura avec lui tous les législateurs soumis à

l'Anti-Saloon League — et ils forment lu majorité: il se trou-

ve donc dans l'obligation de faire respecter la loi Votstead..

On sait en quoi cela consiste: sécher l'Amérique à fond, en”

faisant disparaître tous les ‘’bootleygers” et tous les

easies”: en empéchant la fabrication clandestine; en arre-{chives.

tant aux frontières toute la contrebande, ete. 12 parti rèpu-*

blicain a assumé là une responsabilité très lourde, mais i] l'A (le concours est ouvert aux deux na-

cherchée et il n'aura aucune excuse à faire valoir s'il échoue. |lionalités) a été constitué, formé de

toute personne attachée à une

“ner tune chance égale aux consur-
‘rents désireux de décrocher le prix

de s190 en or uffert par l’AHiance

au meilleur travail présenté. ;!
H Sagi, ca somme, de répondre;

oe. Lett
trees ©,

à ces cing questions, joliment épi-

teuses, comme nous l'allons voir: ;
t—-Quand les femmes du Queber

ont-elles perdu leur droit de vote?

2—-l’ourquei et comment Font-el-!

les perdue. cette précieuse prériza-

3_dl'ar quelle loi, statut ou ordre

en
{Au cours de quelle session et

sous quel premier ministre?

battue?

Certes, ce débat, s'il y en cut, me-

Seulement. comme il aura affaire à ses meilleurs amis, les} hautes personnalités littéraires et j

‘bootleggers”, nous sommes curieux de voir’comment il sS’y'autres.

prendra. 20° Certes, un humoriste aurait de

L'Anti-Saloon Leagbe n’est pas, enfin, la seule organisa- {quoi se faire valoir. dans um tel

tion ayant des droits à faire valoir, à la suite de ces élections.

|

match. Si les 100 dollars de l'AI-

ll y en a d’autres, dont le peuple américain aura un jour à linnce nous procurent même l'effigie

déplorer l'influence. Déjà, M. Hoover n'étant pas encore à [d'un Mark Twain, ce sera de l'ar-

la Maison Blanche, on signale en Virginie l’activité des socié-

|

sent biea placé.

tés favorables aux ‘‘lois bleues‘; elles ont fait interdire un

combat de boxe et fait dissoudre un club. Nous en verrons

d'autres et de belles !
Cependant, les républicains qui se disent “libéraux”

après avoir voté pour Hoover, annoncent qu’ils vont continuer

leurs efforts pour obtenir une modification de la loi Vols-

tead. :

D'où sortent ces huluberlus? Vont-ils essayer de dé-

montrer, ‘eux aussi qu’ils ont voté contre la sécheresse en

donnant leur voix au candidat de l'Anti-Saloon League?

Ca, c’est le comble! Mais quelle nouvelle surprise nous

attend à notre réveil?

MISTIGRIS

BEAU TRAVAIL DE

M. McCAUGHAN

L'enregistrement sur les listes

électorales va cette année comme il

n'a jumais marché. C’est par mil-
liers et par milliers de plus que

par les années précédentes que les

 

 

 
 

- JUSTINIEN. citoyens viennent s'inscrire cette

unneé aux nombreux bureaux ou-
— vo Ce ; verts par M. Albert MceCaughan,

TROIS GRANDS MEDECINS TROP PARLER NUIT l'officier commis par le départe-
 ment à ce travail compliqué.

Heureuse de rendre hommage à

qui hommage est du, “L’Autorité

Nouvelle” félicite donc particulière-
ment M. McCaughan, sans oublier
ses assistants, et nous sommes sûrs

que tous les électeurs libéraux com-

M. Gatlwielle d'A‘faunzio serait
malade. Lors d'une cérémonie au

camp d'aviation de Desenzano, il
prononça au banquet un long dis-
cours qui dura deux heures, devant

un auditoire sans défênre.
Aussi, à son retour à Carnasco,

Un médecin, étant à l’aggonie, dit

à plusieurs confrères qui déplo-

raient sa perte:-
—Messieurs, je lnisse après

trois grands médecins.

Croyant qu’ils allaient être nom-

moi  més, tous se suspendirent aux lè-|fut-il obligé de s'aliter avec la fiè-|me ‘conservateurs, conservateurs

vres du mourant, qui murmura: vre. On ne dit pas comment vont comme libéraux, ratificront ce ver-

—L'eau, l’exercice, la diète. les auditeurs. | dict.

A

ni des précisions pour le moins re

persumne de la province de Québec. !
de l'un où l'autre sexe, car il faut |

I

1

| taire

tive? t

Conseil? !

5—La question fut-elle ators de-

speuk-; ritait d'être consigné dans nos ar-,

Ajoutons qu'un jury bilingue Lear!

Vézina, le mort, se ressemblent comme deux gouttes d'eau.
L'intrigue est de savoir ce qu’on va faire maintenant du

; cadavre inhume à la Rivière Beaudette.

 

MYSTERIEUSEFIN D'UN AVOCAT
 

; M. WILKES, DE MONTREAL, TROUVE MORT À MAGOG,
Est caclue cependant du concours |

bi-

bliothèque où archiviste, afin de don- |

PERCE D'UNE BALLE

M. James F. R. Wilkes, un des jeunes membres du Bar-
reau de Montréal, les mieux connus. a été trouvé mort près de

son automobile, vendredi soir, non loin du Club Hermitage,
à Magog.

A l’enquête du coroner tenue sous la présidence du no-
Bachand. le jury du coroner a rendu un verdict de mort

accidentelle. Un fusil que M. Wilkes avait emprunlé a été
trouvé sous lui ct une balle lui avait perforé le poumon droit.

D'après la direction de la balle, M. Wilkes devait tenir
le fusil quand le coup partit.

I! faisait partie de l'étvde Merodith, Holden, Heard
ct Holden.

QUI VEUT ACHETER UNE MINE

tprectté fu “Vérieé”.
 

D'EMERAUDES FOUR $16,636 7;
(Dép. spée. à “L'Autorite Nouvelle”)

Vienne, 24 — Qui veut acheter une mine d'émeraudes?
Elie ne coûte que $10,000. Cette mine, qui est située dans
la vallée de Habach dans la province de Salzbourg, est la

; propriété d'un groupe de paysans du village de Bramsberg.
Ele sera vendue aux enchères le ler décembre. C'est la seule

! mine de pierres précieuses en Autriche, et l'on dit qu'elle est
fameuse pour les émeraudes qu'on y trouve. On a aussi trou-
vé d'autres minéraux dans le voisinage, mais ils n’ont jamais
été exploités commeil faut.

L'existence de cette mine remonte au Moyen Âge, et l’on
; dit qu’on a trouvé un grand nombre de superbes émeraudes
sous le règne du prince évêque de Salzbourg. Ces pierres
étaient employées comme broches et boucles d'oreilles par
les riches paysannes de la vallée de Pinzgau.

ke “Devoir” s'alarme parce que,
des “non-chrétiens” (faut-il lire des
Iscaélites?) s'enhardissen:
trafiquer. de par nos villes et nos:

campagnes, d'objets de piété, Lots
que chapelets, scapulaires, statues,
sur lesquels ils prélévent les plus
beaux bénéfices.
les écouter comme objets bénits, les;
profits sont encore plus mirifiques.;
C'est trop vrai! On m'a rapporté

desiderata n'étaient pas écoutés, quoique le parti ait large-
ment puisé dans sa bourse à chaque occasion. Le retour de

jusqu'à Camillien à Québec ne lui présageant rien de bon. on com-
 nrendrait aisément qu’il eut résolu de prononcer son ‘‘Nunc
. HEIR): Dimittis” avant l'ouverture du bal.

MM.de l'opposition feraient donc mieux de s'occuper de
Lorsquiils peuvent leurs propres affaires avant de se demander si

chereau démissionnera comme
(a) M. Tas-

premier ministre afin de rem-
| Placer M. le juge LaFontaine, qui n’a pas encore démission-

qu'un de ces colporteurs  détaillait né, au titre de juge en chef de la Cour d'Appel; (b) M. Per-
des statuettes de sainte Anne à uW ron deviendra premier ministre en succession de M. Tasche-
prix majoré * parce que c'était une
sainte qui faisait beaucoup de mirs-
icles”. D'autre part. pourquei… le
“Devoir” s'objecte-t-il à ce que des
non-chrétiens débitent des images
saintes, puisqu'ils t-renvent ache
teurs. Est-ce qu'il voudrait en
avoir le monopole, comme il prétend
détenir celui de la
re?

« + «

On reparle d'élever un monantn :
a la Fontaine (pas le  fabuliste |
mais le nôlze, notre Hippolyte) au
pare du même nom. I 3 a quel,

suue vingt ans con parla pour le pre-
‘auière fois de statufier l'homme d'E-
tat canadien. qui u certes. mécitée
cet henneur autant et plus que

d'autres eres «€ déjà coulés en
bronze sur nos places publique-
Un rendit par milliers au dit
“pare. fort beau par lui-même. mal-
‘heureusement entouré de maistas
défigurées par d'horvibles esculiers.
lt la, les admirateurs de Lia Fone
taine lirerent en son honneur moul-

se

te feux d'artifice. Mais comme il
active trop souvent chez nous... el
a Tarascon, on en resta là. ba Fone
thine aura-t-il celte fois-ci son mo-
nument ? Cet peu cvoyable.

+

Meo Wo dbchey eveque de Prosi
denes. détend à ses ousiiles de bre

be "Vertté”, comme al leur à deen
du de Hire la “Sentinelle  . qui nat

Het a coire
que la prochaine fou! Gow Treen oe
canadien helo Yaad aad ane
tents de eur eveque s appeileca la

to

Coude” coo qui ne Fempechera pas
de recevoir les f>ndres épiseopnles
Observe ns en passant que Mgr Hiek-

est Testé bien cet pendant
campagne électorale aux Flats.

Unis. Et-ce parce que les catholi-
jques du Bhode-Island ent voté con-
tre “AU Smith qu'il leur décoche
lun coup de crosse sur la tête? On
le dirait, à le voir choisie son
"temps, En tout cas, ces pe-pétuel-
les querelles entre evèques irlandais
et fidèles de langue française, aux
Etats-Unis et au Canada, risquent
de finir.

: VULCAIN
| _

is

L’HON. PERRON”
"A LHONNEUR

["Assciation de la jeunesse li- -_—

MATCH ENTRE
BEDARD ET HARDOIN

 

commoder le

| championnat.

public qui suivra ce

Bédard et Hurdoin joueront deux

soirs, 15 parties par srir. Le pre-

mier soir, jeudi, 29 novembre, et

l'autre, le jeudi, 6 décembre. Un ma-
 

POUR LE CHAMPIONNAT DU 2ænifique trophée, “emblème du
CANADA championnat du Canada, sera of-

fert au gagnant.
 

Le vainqueur rencontrera tout ns-
pirant à ce titre au cours de la sai-

son.

Arthur Bédard, champion du Ca-
mada au jeu de petites quilles, a

accepté de défendre son titre con- Toutes ces parties auront lieu sur
tre le fameux joueur Florian Har- les allées du Saint-Denis Bowling
doin, de cette ville, dans un match: Limited.

de 30 parties. Le total des points aeareses

décidera du champirnnat. Cette . .
rencontre suscite un grand intérét Elle est profonde votre rivière?

dans le monde des joueurs de ; ’
A peine, Madame. Regardez: les

canards n'ont de l'eau que jusqu'au

ventre!

quilles et l'on est assuré à l'avance

que le promoteur local, Ubald Rose,
1fera tout cn son possible afin d'ac-
  

{bérale aura comme hôte d'honneur

à son diner de lundi soir, au Viger,

l'honorable J. IL. Perron, ministre de

[la voirie. Ce sera eu même temps
Jde premier diner de saison de l’As-

sociation et les convives dévront s’y
rendre pour 7 heures.

Le conférencier sera M. Emile

Doucet. Celui-ci n'a pas encore fait

connaître le choix de son sujet. On

anticipe qu'il réserve une surprise

a ses auditeurs.

les directeurs de l'Asscciation
comptent sur la présence de plu-

sieurs ministres provinciaux, de dé-

putés tant fédéraux que provinciaux

et d’autres personnages distingués.

Comme tout homme de combat, M.
Perron s'est fait de nombreux en-
nemis, mais aucun ne refusera de

(reconnaître su formidable puissance

de travail et son courage à toute
| épreuve.

 

‘vers,

ioute

reau; (c) MM. Mercier, David et autres abandonneront leurs
Portefeuilles pour accepter d'autres emplois.

De'toute façon, aucun changement ministériel ne s'an-
nonce avant la session.

meetNGS “FRERES” DE MARS SONT
DES ESPRITS BAS ET VILS

Un guide ‘‘spirite’’ fait celte sensationne!'e déc'aration
à un Londonnien

(Dep. Spéc. à “L'Autorité Nouvel 71
Londres, 24 — Depuis qu’un ‘‘savant’ Anglais a payé

une note salée pour envoyer à Mars un radiogr imme dont il
attend toujours la réponse, cela met bien des cervelles à l'en-

À preuve l'“Evening Standard” vient de publier une
ve -lettre qu'il a reçue d’un Londonnien, M. Charles Masche.

L'auteur de la missive estime qu'il se doit de faire connaître
le contenu d'une communication cui lui a été faite, au cours
de la nuit, par son “guide spirite”. Ce guide de l’au-delà5 ne .s'est exprimeen ces termes peu flatteurs pour les Martiens.

Mon bien-aimé, vous avez enteneit perler dos efforts
de rapprochement que Mars tente avec la torre. HO n’est pas
1 . ;

;couteux que les Martiens ne fassent tout leur possibile pour
entrer en relations avec les Torrens: mais st

1, . -

J'ai tm conseil
> . 1à vous donner, c'est de ne pas encouragerces efforts. Le rap-
prochement serait pour vous on ne peut moins desir ©

“Los Martiens sont, en effet, spirituellemer:’ ESS .
d'une race bien inférieure à ‘a
}

vice et de turpitude.

vulre, Mars Puf€ BN

cr plus vils et il s’y rencontre toute ane colieciion …’esprits
bas et mauvais. Les mots manquent pour décrire !-
horribles auxquelles ils se livrent.

scènes
~ .
C'est un foyer intense de

o - . . . .De grace, evilez toute tentative de communica? an avee
Mars”.

Sur ce conseil, le guidespirite de M. Charles Masche se
retira en lui donnant sa bénédiction.

Et nous qui croyions que

| JACK SHARKEY
+
!

| SE MESURERAIT

AVEC DEMPSEY

Bostan, Après avoir ete

strolls mis  inuetif à cause d'une

blessure, Jack Sharkey s'est remis

en forme et annoncé qu'il se battra

au moins une fois par mois afin de

démontrer ses droits au titre de
champion laissé vacant par la re-

traite de Tunney. Sharkey livrera
son premier combat le 10 décembre

à Baston. Si Muloney bat Riske le

30 novembre, Majoney et Sharkey

se rencontreront tout probablement

une fois de plus, Sharkey s'est de-
claré pret à rencontrer Tom Hee
ney, Johnny Riske ou tout au.re

poids lourd que Tex Rickard voudra
lui opposer dans son tournoi élimi-
antoire. Jchnny Buckley, gérant de
Sharkey espère que son protégé au-
ra l'occasion de rencontrer de nou-
veau Jack Dempsey. La rencontre
entre les deux hommes a attiré SI.-
000,083 et Tex Rickard croit qu’un
nouveau match donnerait un million
et demi.”

Floyd Fitsimmons, promoteur de
Détroit qui prétend avoir eu Pr en-
trevue avec Dempsey nu sujet d'un

24

 

c’étaient les Terriens. au con-
traire qui cherchaient le plus à nouer les communications !

AbUt ue. a

de signer un

Sharkey. Fitz-

faire disputer le
a Windsor afin d'éviter la

taxe di gouvernement amé-

Dempser-Sharkey

a Backley

+:

Toman le

CoNtral aa nom
“<iuuneons v
"combat

lourde

ricain,

udtus

“de signerai un contra’ pour un
lautre match Sharkev-Dempsey avec
“tout promoteur qui me montrera la
signature de Dempsey sur un

“trai” a dit Buckley,

avant".

con-

‘mais pas

IRECITAL D'ORGUES
PAR M. POIRIER

Nous signalons aux lecteurs
de L'Autorité Nouvelle” le ré-
vital d'orgue que donnera cet
après-midi à 4 heures, en l'é-
glise Notre-Dame, à l'occasion
de la fête de sainte Cécile, M.
Poirier, notre organiste le plus
en vue. Entrée gratuite.

 

 

l'usage veut que. pour verser
dans des verres à table du vin, ou
de l'eau, l'on tienne les bouteilles
ou carafes, sans anses, par le gou-
lot. C’est lu seule manière correcte de servir à boire.
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NAISSANCES DE CELEBRITES
CANADIENNES

Albani, Marie-Louise, Em-|
ma-Cécile Lajeunesse, alias l’,
sept. 27, 1847, Chambly, Qué.

Angers, honorable Augus-

te-Réal, Oct. 4 1838, Québec. |
Archambault, Urgel-Eugè-'

ne, mai 27 1834, L'Assomp-
tion, Qué. ;

Beaugrand, Honoré, mars
24 1849, Lanoraie, Qué. |

Berthiaume, hon. Trefflé,

aout 4 1848, St-Hugues, Qué.

Blumhart, W. E., avril 30
1844.

Borthwick, Rév, John Dou-

£las, juin 7 1832, Glencourse,
Ecosse.

Boucher de Boucherville.

hon. Charles-Eugène, mai 4

1822, Boucherville, Qué.

Bourassa, Napoléon, oct. 21
1847, L'Acadie. Qué.

Bourassa, Henri, sept ler

1868, Montréal.

 

 

Greenway, hon. Thomas,.

mars 25 1838, Cornwall, Ang.

Hanlan, Edward (rameur),

juil. 12 1855, Toronto, Ont.
Hart, Gerald E.. mars 26

1849, Montréal.

Hébert Louis-Philippe, jan.
27 1850, Ste-Sophie d’Halifax,
comté Mégantic.

Hémon, Louis, oct. 12 1880,

En France.

Hill, James J. (chemins de

fer), sept. 16 1838, Près de

Guelph, Ont.

Hingston, sir William Hales

juin 29 1829, Hinchinbrook,

Qué.

Hughes, neutenant-colonel.

Georges-Edouard Dumoulin,

juil. 5 1847: Ste-Thérèse de
Blainville, Qué.

Jetté, sir Ls-Amable, janv.

15 1836, L'Assomption. Qué.

Joly de Lotbinière, sir Hen- 
Breton,  Pierre-Napoléon,

{numismate), juin 10 1858, :

Montréal.

Brock, sir Isaac, oct. 6 1769

St. Peter Port, Guernsey.
Bruchési, Mgr Louis-Paul-

Napoléon, oct. 20 1855. Mont-

réal.
Buies, Arthur, jan. 24 1840,

Cote-des-Neiges, Qué.

Carman, Bliss (poéte) avril
16 1861, Fredericton, N. B.

Caron, sir Joseph-Philippe-

René-Adolphe, déc. 23 1843.
Québec.

Casavant, Joseph-Claver,
sept. 16 1855, St-Hyacinthe.

Chapais, hon, Thomas, mars

23 1858, St-Denis de la Bou-

teillerie.

Chapleau, sir Adolphe, nov.

9 1840, Ste-Thérèse de Blain-

ville, Qué.
Chartrand, capt. Chs-Jos.,

nov. 22 1852, St-Vincent de
Paul, Qué.

Cherrier,
juil. 22 1855.

Chiniquy, Rév. Chas-Pascal

Télesphore. juil. 30 1809, Ka-

mouraska, Qué.

Couture. Guillaume, oct. 23
1851, Montréal.

Crémazie, Octave, avril 16

1827, Québec.

Come Séraphin,

Cuoq. Rév. Jean-André.
juin 6 1821, Puy-en-Velay.

France.

Cyr. Louis, oct. 10 1863.

Dandurand, hon. sénateur
Raoul, nov, 4 1861, Montréal.

Dansereau, Clément-Arthur

juil. 5 1844, Contrecoeur, Qué

David. hon. sénateur Lau-

rent-Olivier. mars 24 1840.

Sault-au-Récollet, Qué.

Davin, Nicholas Flood, jan.

| de l’Achigan, Qué.

ri-Gustave, déc. 5 1829, En

France.

Keefer, Chas-Henhy(1. C.),

mai 7 1851, Rideau Hall, Ot-|

tawa. i

Keefer, Thos Coltrin (I. C.)

nov. 4 1821, Thorold, Ont. '

King, hon. Wm Mackenzie, |

déc. 17 1874.
Lacasse, Rév. Pierre-Zacha-

rie, mars 9 1845, St-Jacques

 

 

 
Lacombe, Rév. Albert. fév. ;

26 1827, St-Sulpice. Que.

Lacoste, sir Alexandre, jan.

12 1842, Boucherville, Qué.

Lampman. Archibald (poè-,
te). nov. 17 1861. Morpeth,

Kent, Ont. |
Langevin. sir Hector. août

25 1826.

Langevin, Mgr. Ls-Philippe-|

Adélard. août 23 1855, Saint-
Isidore, Qué.

Laporte, sir Hormisdas, nov.

7 1850, Lachine, Qué.

Laurier, sir Wilfrid, nov. 2 Ç

1841, St-Lin, Qué. |
Lavallée, Calixa. déc. 2

1842. .

Leblanc, Chas-André, août,

18 1816. !
Leblanc,sir Pierre-Laurent- |

Damase-Evariste août 10 1853

Saint-Martin, Qué.

Lecoq, Rév. Isaïe-Marie-Chs:

nov. 4 1846, En France.

Legendre, Napoléon,

13 1841, Nicolet, Qué.

Lemay, Léon-Pamphile. jan.

5 1837, Lotbinière, Qué.

[emieux, sir Frs-Xavier.

avril 9 1851, Lévis, Qué. ;

Le Moine. sir James Me-

Pherson, fév. 25 1325, Qué.

Lemieux, hon, Rodolphe,

nov. 1 1866. Trois-Rivières.

fév, 13 18453, Kilfinane. Irlande.

Dawson. George Mercer!
(géologiste) août 1 18-49, Pic-,

tou, N.-E.

Leroux, Dr Joseph .numis-

nate), avril 9 1849, St-Augus-

in. Deux-Montagnes, Qué.

Lessard, major FraLouis, |
  De Cazes, Paul, juin 17 18.11,

Bretagne, France. :

De Celles, Alfred Duclos,|
août 15 1842, St-Laurent, Qué

De Longueuil, baron Chas

Colmore Grant (7ème) avril

13 1844, Cheltenham, Ang.

Dionne, Narcisse-Eutrope,

mai 18 1848, St-Denis de la
Bouteillerie, Qué.

Doughty, Arthur George,

mars 22 1860, Maidenhead,

Ang.
Duvernay, Ludger, jan. 22

1799.
Fabre, hon. Hector, aout 9

1834, Montréal.

Fabre, Edouard Raymond,

sept. 15 1799.
Forget, sir L. J., mars 11,

1853, Terrebonne, Qué.

Fréchette, Ls-Honoré, nov.

16 1839, Lévis, Qué.
Gagnon, Ernest, nov. 7 1834

Louiseville, Qué.

Galt, sir A. Tilloch, sept. 6
1817. .

Galt, sir Thomas, août 17
1815.

Gamelin, soeur, fév 19 1800
Garneau, F.-X. juin 15 1809
Gaspé, Philippe Aubert de,

oct. 30 1786, Québec.

Gaudaur, Jacob Gill (ra-

meur) avril 4 1858, Near La-
ke Couchiching, Ont.

Girouard, col. Edouard Per-
cy Cranwill, mai 26 1867,
Montréal.

Gosselin, Rév. Aug. Hono-
ré, déc. 29 1843, St-Charles
de Bellechasse, Qué.

Gouin, sir Lomer, mars 19

déc. 9 1859, Québec.
Lighthall, William Douw,!

(pouête), déc. 27 1857, Hami.-,
‘ton, Ont.

Lovell John (Almanachdes!
adresses) août 4 1810,

McCord, Frederick Augus-

tus (historien) août 29 1856,
Aylmer, Qué.

MeCord, David Ross, mars
18 1844.

McGill, James, oct. 6 1744,

Glasgow, Ecoste.

Mackenzie, sir Alexander,

jan. 28 1522. |

Marcil, Charles, juil. 1 1860

Ste-Scholastique, Qué.

Marquette, père Jacques,

juin 10 1637.
Masson, Damase, fév. 4

1805.

Middieton, général sir Fre-

terick Dobson, nov. 4 1825,

Belfast, Irlande, -
Mignault, hon. Pierre-Basi-

“e, sept. 30 1854, Worcester,
E. U.

Montcalm, fév. 28 1712, en
France.

Mount Stephens, lord, juin

3 1829, Glenrinnes, Ecosse.

Morin. Auguste-Norbert,

act. 18 1803.

Mowat. sir Oliver, juin 28
1820, Kingston, Ont.

Ogilvie, William, (explora-
eur), avril 7 1844, Ottawa,
Ont. La

Oronhyateka, août 10 1841,
près de Brantford, Ont.

Pacaud, Ernest, août 25
1850, Trois-Rivières, Qué.

Papineau, Louis-Joseph, oct 1862,.Grondines, Qué.  7 1786.

4
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Trois varlétés;—Vert, Noir et Mélangé; 75c.
$1.05 la livre. En vente chez tous les épiciers.
Essayez-le.
 

   

Papineau, Ls-Joseph-Amé-, Strange, major-général Th.
dée. juil. 26 1819, Montréal. | Bland, sept. 15 1831, Merut,

Pelletier, sir Chs-Alphonse-|India.

Pantaléon, jan. 22 1837, Ri-: Sulie, Benjamin, sept. 17

vière-Ouelle, Qué. (1841, Trois-Rivières, Qué.

Perreault. Jos.-Xavier (Jo-i  Taché, sir E. P., sept. 5 1795
son) mai 28 1836, Québec. | Taché, Mgr, juil. 23 1823,

Plamondon,hon. Mac-Aurè- Rivière-du-Loup, Qué.

teet16 1323, uebec. id: Taillon, Alphonse-Antoine,
Olsson, ACOIPRE, Mars * (banquier). juil. 17 1849, By-

1819, Gentilly, Qué. ;
a . - ,town, Ont.

Poirier, hon. Pascal, fév. 151 ‘ ; LC
1852. Shédiac. N. B Taillon, sir Louis-Olivier,

ee an sept. 26 1840, Terrebonne.Préfontaing hon. Josc«ph- ; ;
Raymond Fournier, sept. 16,__Tänguay. Mgr Cyprien, sep.

- [15 1819, Québec,1850, Longueuil, Qué.
Racicot. Mgr Frs-Théophile ' Tardivel, Jules-Paul, sept.

Zotique, oct. 13 1845, Sault-; Z 1857, Covington, Kentucky.
au Récollet, Qué. Tarte, hon. Joseph-lsraél;

“Ralph Connor’, (auteur), jan. 11 1848, Lanoraie, Qué,

sept. 13 1860. | Taschereau, cardinal FEl-
Raza, Alphonse. oct. 7 1846 zéar-Alexandre, fév. 17 1820,

 

Montréal. | Sainte-Marie de la Beauce.
Redpath, Peter, août 4 1821 Qué.

Reneault,  Joseph-Eugène-; Taschereau, hon. Henri-

Raoul, mars 4 1867, Québec. Thomas, oct. 6 1841, Québec.

Richard, Edouard (histo-; Taschereau, hon. Henri-El-

rien) mars 14 1844, Princevil-| zéar, oct. 7 1836, Ste-M arie de
le, Qué. [la Beauce, Qué.

Robidoux. hon. Joseph-E-| Taschereau. hon.
mery, mars 10 1844, St-Philip-; andre. Québec.
pe de Laprairie. Qué. Têtu, Mgr Henri. oct. 24

Roche, James Jeffrey (Bos- 18.49, Riviére-Ouelle, Qué.

ton “PILOT’"). mai 31 1847, Thibaudeau, hon. Rosaire,

Mountmellick, Irlande. oct. 1 1837, Cap Santé, Qué.

Roy, Joseph-Edmond. déc. Thibault, Charles. sept. 16,

7 1858, Levis, Qué.
Royal, hon. Joseph, mai 7

1837, Repentigny, Qué. {

Sauvalle. Paul-Mare. fév.

21 1857. Le Havre, France. |
Shaughnessy, lord Thomas

oct. 6 1853, Milwaukee,

Wisconsin. 5

Sheppard, Edmund-Ernest,

(journaliste), sept. 29 1855.

South Dorchester. Essex coun-)

ty, Ont.

Sifton. hon. Clifford, mars

10 1861, Township de Lon-

dres, Middlesex, Ont.
Smith, Goldwin,

1823, Reading, Ang.

Steele, major Samuel Ben-

field, jan. 5 1849, “Purbrook”

Medonte, Ont.

Stevenson. lidutenant-colo-

nel A. A. jun. 29 1829, Ric- BERCOVITCH, COHEN’ and SPECTOR.
carton.

Ls-Alex-

 

AVIS DE DIVORCE
 

Avis est par les présentes donné
que Dame Clare Doutre Walters

Bertram, de lu Cité de Montréal,
dans le District de Montréal, Pro-

vince de Québec, épouse commune

en biens de Harry Alex Bertram, se-

crétaire, de la Cité et du District
de Montréal, ladite Dame Clare

Doutre Walters Bertram étant pré-
sentement d“miciliée dans la Cité
d'Ottawa. Province d'Ontario, pré-

sentera une requête au Parlement

du Canada, à la prochaine session,
afin d'obtenir un bill de divorce, d’a-
vee Harry Alex Bertram, secrétaire,

de la Cité et du District de Montréal,
pour cause d’adultère.

Daté à Montréal, dans la Provin-
ve de Québec, ce 14ème jour de no-;

vembre 1925.

noût 23

 Procureurs d2 la Requérante.
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LISTES ELECTORALES PROVINCIALES

Toutes les prrsennes ‘omicitiées dans les limites de la CITE DE MONT-
RENE, qui sont sn'ets Br'fannioues, du sexe mosculin. qui ont 21 ans ac-
cemplis et qui possédent tontes les autres qualités requises pour être ins-
crites sur ‘a JISTE DES FLFCTEURS PROVINCIAUX, actuellement en
voie de préparation, «rt "rfées de se présenter:

les 24, 26 ct 27 novembre
de 9 heres du matin à 10 heures du soir, à celui des bureaux temporaires
qu‘ est le p'us proche de leur domicile pour y déposer une demande en ins-
criptirn «or la DITE [IST]

MONTREAL ST-JACQUES — A. L. B. Benoit, 1617 St-Denis.
—I. Mosco, 4065 St-Denis. — Désiré Boivin, 1358 De-
montigny Est.

MONTREAL ST-LOUIS — M. Wainstein, 32 Rachel Ouest,—
A. L. B. Benoit, 1617 St-Denis. — I. Mosco, 4065 Saint-
Denis. — Firmin Sarrasin, 77 Villeneuve Ouest.

MONTREAL STE-MARIE — Désiré Boivin, 1358 Demonti-
gny Est — Damien Cardinal, 2477 Lafontaine.

MONTREAL MAISONNEUVE — Raymond LaHaye, 3268
Adam — Arthur Bouthillier, 3406 Ontario Est.

MON" ~ Huné, 771 Ba"lechasse Est
— Johnny Angeli, 6961 St-Denis — Omer St-Onge, 7900
Drolet — Olier Picard, 763 Faillon — Delphis Simard,
4583 St-Hubert. *

MONTREAL LAURIER — Firmin Sarrasin, 77 Villeneuve
Ouest — Adrien Lachapelle, 6138 Waverley — Johnny
Angeli, 6961 St-Denis.

MONTREAL ST-LAURENT — G. Belkin, 256 Sherbrooke
Ouest — M. Wainstein, 32 Rachel] Ouest. .

MONTREAL ST-GEORGES — Modern Motor Sales, 1400
Dorchester Ouest. -

MONTREAL’STE-ANNE— Bain Gallery, 290 Wellington —
“ Charlevoix — Station de Police

No 9, 186 Grand Trunk.
MONTREAL ST-HENRI — Hormisdas Desjardins, 4376 No-

tre-Dame Ouest.
MONTREAL MERCIER — I. Mosco, 4065 St-Denis — M.

Wainstein, 32 Rachel Ouest — Firmin Sarrasin, 77 Vil-
leneuve Ouest — Delphis Simard, 4583 St-Hubert —

*’orim'er,
MONTREAL VERDUN — Victor Gauvreau, 2345 Jacques

* - 1295 Charlevoix — Station
de Police No 9. 186 Grand Trunk. .

MONTREAL WESTMOUNT — J. P. Robert, 286 Notre-Da-
me de Grâces. =

MONTREAL LAVAL— Henri Lachapelle, 4 Cadillac —An-
dré Lapointe, 9709 Notre-Dame Est — Pacifique Cam-
peau, 1290 Bivd Gouin Est.

BUREAU PERMANENT DESLISTES ELECTORALES PRO-
VINCIALES, 515 rue St-Gabriel, Phone HArbour 62212}

Par ordre:

|gnie du chemin
7, National, ou des bons et un chèque,

1840, St-Athanase d'Iberville,

Qué.

Thornton, sir Henry, nov.

6 1871, Etats-Unis.
Tupper, sir Charles, juillet

2 1821, Amherst, N. E.

Turgeon, hon. Adélard, déc.

19 1863, Beaumont, Qué.

Van Horne, sir William Cor-

nelius, fév. 3 1843, près de Jo-

liette, Mlinois, E. U.

Vanier, Joseph-Emile (I.C.)

jan. 20 1858, Terrebonne, Qué

 

 

SOUMISSIONS POUR DRAGAGE

Des soumissions cachetées, adres-

sées au soussigné et portant en aus-

eription les mots: “Soumission pour

dragage, rivière Richelieu, P.Q.”,

seront reçues jusqu'à ntidi, le liendi

26 novembre, 1928. .

On ne tiendra , compte que des
soumissions fuites sur les formules

fournies pur le Ministère et confor-
mément aux conditions mention-

nées dans lesdites formules.
On peut se procurer les devis et

formules de soumission combinés en

s'adressant au soussigné, ainsi
qu'au bureau de l'ingénieur de dis-

trict, station postale “H”, Montréal

P.Q.
Les soumissions devront com-

prendre le remorquage de la dra-
gue et ses accessoires, aller et re-

tour.

Les dragues et autre outillage qui

seront employés pour les travaux

devront être dûment enregistrés au

Canadu, à l'époque de la réception
des soumissions, ou avoir été cons-

truits au Canada après l'envoi de

la soumission.
Un chèque égal à 5 p. 100 du

prix du contrat, fait à l’ordre du

Ministre des Travaux publics et nc-
vepté par une banque à charte, de-
vra accompagner chaque soumis-

sion; dans nul cas le chèque ne de-
vra être au moins de quinze cents
dollars. On neceptera aussi comme

garantie des bons du Dominion du

Canada ou des bons de la compa-
de fer Canadien-

si c’est nécessaire, pour compléter
le montant. .

a Par ordre,

S. E. O'BRIEN,
Secrétaire.

Ministère des Travaux publics,
Ottawa, le 19 novembre 1928.

 

thelme-Jean-Baptiste, sept. 6

1828, L'Islet, Qué.

Viger, Denis-Benjamin, août

19 1774.

Louis-Jules BENONI
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Le journal “L’Autorité Nou-
velle” faisant affaires sous la
raison sociale ‘“L’Autorité
Co.”, a ses bureaux de rédac-

caence dramatique cunadiemne enrg tion et d'administration au
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MONTREAL ST-JACQUES — Arthur Dansereau, 476 Du-

MONTREAL ST-LOUIS — J. Schleifman, 3709, St-Laurent.

MONTREAL STE-MARIE — Onésime Beaucage, 2334, Ho-

chelaga — Georges Brais, 2406 Ste-Catherine Est.

MONTREAL MAISONNEUVE — Arthur Méthot, 1609 Jean-

ne d'Arc — Joseph Caron, 2125 Chambly — Roch Lévé-

que, 5892 1ère Avenue, Rosemont — Bourgeois Bisson-

nette, 5598 8ème Avenue, Rosemont. ;

MONTREAL DORION — Bruno Gravel, 1203 Bélanger _

J. A. Drolet, 5219 St-Denis — Henri Toussaint, 550Vil-

lerais — Amédée Brunelle, 7315 St-Denis _ Henri Pi.

ché, 1215 Gilford — Marcelle Dupré, 361 Guizot —

Henri Lépine, 6409 Papineau.

MONTREAL LAURIER — Club Gouin, 4552 St-Laurent —

J. A. Drolet, 5219 St-Denis.

MONTREAL ST-LAURENT — J. Lawrence, 3592 Durocher.

MONTREAL ST-GEORGES — Cadillac Cars Ltée, 1955 Ste-

Catherine ouest.

MONTREAL STE-ANNE — Station de Feu No 3, 116 Ottawa

— M. McLean, 460 Centre — Edouard Lambert, 631

Wellington. .

MONTREAL ST-HENRI — Aristide Branchaud, 260St-Remi.

MONTREAL MERCIER — Arthur Dansereau, 476 Duluth

Est — Bruno Gravel, 1203 Bélanger — Henri Piché,

1215 Gilford — Henri Lépine, 6409 Papineau — Roch

Lévesque, 5892 1ère Avenue, Rosemont. .

MONTREAL VERDUN — Joseph Desautels, 2350 Spring-

land — M. McLean, 460 Centre — Edouard Lambert,

611 Wellington.

MONTREAL WESTMOUNT — Ludovic Perron, 6967 Sher-

brooke Ouest — Monkland Pharmacie, 166 Monkland

Avenue.

MONTREAL LAVAL — Henri Brault, 420 Blvd Crémazie

Est — Bruno Gravel, 1203 Bélanger — Henri Toussaint,

550 Villeray — Amédée Brunelle, 7315 St-Denis —

Marcelle Dupré, 361 Guizot.

BUREAU PERMANENTDESLISTES ELECTORALES PRO-
VINCIALES POUR LA CITE DE MONTREAL — 515
.rue St-Gabriel, Tél. HArbour 6221 — Local 222.
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CE QUE SIGNOR MUSSOLINI
ENTEND PAR PRESSE LIBRE

 

A part lès journaux fascistes, les autres doivent se limiter

à publier des images

 

Mussolini annonçait l'autre jour

que la presse italienne était la plus

libre du monde. Pas la presse cu-

tholique en tout cas, si on en juge

par cette dépêche:

Rome, 22 novembre — “L'Osser-

vatore, Romano, organe du Saint-

Siège, est, on le sait, le seul journal

italien qui n’est pas soumis à la cen-

sure fasciste dans Ia Péninsule.

Celu lui permet de parler des choses

italiennes avec une liberté qui n’est

certainement pas possible à ses con-

frères. Disons tout de suite que le

journal romain sait user de cette li-

berté avec discrétion. Il s’abstient

avec soin d'apprécier les péripéties

de ln politique intérieure ou étran-

gère du régime fasciste; 1! souligne

i l’occasion les bonnes intentions p | ‘ser d'anti-fuscisme tous ceux qui ne “Je vais placer votre appel pen- un soin tout particulier, elle sera

et les dispositions légales du fascis- duires. L'“Impero + aul est le plus peuvent pas taire leur dégoût”. dantque vous allez enlever votre vivante, et bien dans la note,

me à l'égard du catholicisme; mais violent des quotidiens fascistes de Une des occasions les plus fré- quant à l'interprétation pour les

sur la façon dont ces dispositions

sont appliquées par les représen-

tants du Duce, dans les différentes

provinces, l*“Osservatore” ne se gé-

ne pas pour s'exprimer sans ména-

tements superflus. Un de ces der-

niers numéros contient, par exem-

ple, à cet égard des notes assez cu-

rieuses sur la contradiction entre lu

règle et lu pratique qui semble ca-

ractériser, hors de Rome, le régime

actuel de l'Italie. Voici un cans ty-

pique:

Il y a dans le Piémont, dans la

province de Côni, 4 hebdomadaires

catholiques, très répandus: “Il Cor-

riere di Saluzza”, “l’Union Monre-

galese”, la “Gazetta d'Alba”, “La

Pedeltä*. Les directeurs de ces

journaux ont reçu In semäine der-

nière, du préfet de police de Côni,

leur était défendu de publier “le

bulletin de l'état civil, la liste des

prix des produits alimentaires, l’heu-

re des départs et des arrivées des

trains et des tramways et toute an-

nonce de réclame. ;

Pour trouver une explication à

cette défense peu ordinuire, il faut

suvoir dit l'’Osservatore”’, que, dans

la province de Côni, tous les jour-

naux fascistes ont par ordre des

chefs de leur parti, été supprimés,

sauf un seul le “Quotidiano”. Cette

supression un été déterminée par le

fait que leurs lecteurs étant ussez ra-

res, leur publication constituait une

assez forte charge pour le budget du

parti. Le cas produit même ailleurs

et non seulement pour les hebdoma-

Rome, ne se plaignit-il pas, il y a
quelques jours, de ce que dans une

ville comme Fuenza, près de laquelle

sce trouve le berceau du Duce et où

breux, il ne possède pus même un

zaine ?

fascistes de Coni.

déclare :

les membres du parti sont assez nom-

lecteur, tandis que le “Popolo d’Itu-

lin”, le propre journal de M. Musso-

lini, n’en cr mpte pas plus d'une dou-

Supprimer les hebdomadaires fas-

cistes, en laissant à leurs concurrents

catholiques la liberté de vivre a dû
sembler un puradoxe aux autorités

De là l'idée d'o-

bliger les hebdomadaires catholiques
à disparaître en les rendant absolu-

ment sans intérêt par la raréfication

des sujets qu'ils pourruient traiter.

Contre ce système, l"“Osservatore

Romano’ s'élève vigoureusement. Il

vous dire l’effet qu'a produit cette

admonestation.

 

Ailleurs, l““Osservatore Romano”

dénonce la fuçon dont en ‘d'autres

domaines on exécute les consignes

du gouvernement central. En ce

qui concerne le respect de la mora-

le publique 1*‘Osservatore” semble

dire que ces consignes, que le Bou-

verain Pontife a louées à un certain

moment, ne sont pas observées. Ru-

res sont les podestats (les chefs des

communes, nommés par le gouver-

nement à lu pluce des conseils mu-

nicipaux et des maires supprimés)

et les fonctionnaires de police qui

se soucient de prévenir ou de ré-

primer des atteintes publiques ala

morale. Sur les pluges, dans les

stations balnéaires, dans les théa-

tres “Youbli des dispositions gou-

vernementales s'est généralisé, don-

nant origine à des excès abso-

lument impressionnants”, Et le

journul ajoute que, trop souvent, la

presse politique fasciste prend la

défense des violations de la loi en

matière de morale et “tend à accu-

quentes de lutte entre les autorités

fascistes et les autorités religieuses

est offerte par lu multiplication des

bals qui tendent à prendre un ca-

ractère moins anodin que celui des

bals que Paul-Louis Courier, au

temps de la Restauration, exaltait

dans un pamphlet méchant et célè-

bre..
Des autorités fascistes n’hésitent

pas à dénoncer comme “adversaires

du régime” les curés qui, à pro-

pos de l'organisation de ces bals,

demandent un plus grand respect de

la loi.
Il y a quelques jours le même

“OsservutoreŸ publiait une cireu-

laire du préfet de Reggio Emilia

qui, à propos des bals formulait des

menaces précises contre le clergé,

intolérant et trop -exigeant à son

quiéter.

Si loin
et cependant

si près!
“Il faut que j'appelle Jeun par
Longue Distance pour l’informer
que je suis bien rendue. Alors
nous n’aurons pas à nous in-

C'est
pouvoir ainsi vous rendre vi-
site tout en denteurant en con-
tact avec les miens, tout comme
si j'¢tais a la maison.”

“C'est très
notre numéro 124, pour que je
puisse ainsi bénéficier du taux
réduit des appels entre postes.
Dans une couple de jours, j'ap-
pellerai de nouveau, le soir, pour
pouvoir dire quelques mots aux
enfants également.

L'Autorité Nouvelle, Montréal, 25 Novembre 1928

merveilleux

bien.

- 0 d'eux l'amour provoque des

 

de

“Qu'est-ce que ce devait être
nutrefois uvant que le Longue
Distance rendre celu posable?”

Demandez

Le twrif du
soir après 8.230 est certainement
peu élevé.”

 

poste à Longue Distance.”
712
 

gros succès de Paris va se répéter
ici.

Le Lit Nuptial est une étude de
la jalousie, mais c'est’ aussi une
histoire d'amour qui met aux pri-

ses quatre personnages: deux fem-

mes et deux hommes. Chez chacun

réac-
tions différentes. Chez l’un c'est la
jalousie qui domine: chez l’autre,

c'est lu personne morale en lutte
avec l'instinct: chez celui-ci la pas-

sion maladive déchainée:chez celle-
1a frigidité des sens . . Le drame
est ici tout entier dans le choc des
passions.

Toute la pièce

Tencontres que la vie

transforment en confrontation e
en combat. L'aventure reste simple,
Quotidienne autant que toutes celles

qui se succèdent autour de nous, et
deux familles y jouent leur destin.

Cette pièce
montée par

noms des certains artistes qui joue

runt les premiers rôles:

Alys; Mme de

lette.

les décors seront très beaux e
copiés sur ceux de Paris.

AU ST- DENIS
Deux très

Giens,

 

 

captivants

  
pr …- ————a on

même temps, Une reprise d'hostili-

tient dans cette
lutte de l'âme et de la chair, entre

la liberté et l'esclavage. Il n’y aura
pas d'autre heurt que l’une de ces

nous tend
comme un piège et que nos passions

remarquable” a été
M. Ant. Godeau avec

Moreuil,

Albert Duquesne, Chauvigny, Fred
Barry: Lucien, H. DauviMiers; Ilé-
lène, Jeanne Demen; Edith, Aurore

Bella Ouel-

spectacles
nous sent offerts au théâtre Saint.

Denis, cette semaine, par les artis-
tes parisiens de la troupe que diri-

‘Be depuis deux semaines l'admninis-

tration régulière du populaire théâ-
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     i= L_
“Maintenant--toute la fa-
mille est en bonne santé

19

duquel ils dépendent une lettre les uvis, Après la publication de cette] | A + de ; C’est ce que nous disait une jeune maman, l’autre jour. . . ‘De plus, de-
informant qu'à la suite “d'accords et|  !. Les journaux catholiques dio-lcireulaire, l’archiprêtre d'un gros té contre les association et les cer- = dycomiredeMontréal comme is au q us brûlons d Cu Lasall Mont sal \ ai P t 1

césains dépendent des autorités ec-|bourg de cette même province s’é-|cles catholiques. M. Mussolini, lors| 2 proms, puis que nous ons du L-oke Lasalle real, la maison n'est plus,de dispositions prises avec les au-

torités supérieures” il leur est dé- clésiastiques du diocèse et, par con- tant opposé à la construction à de la suppression des organisations
rien n'a été épargné sous son ad- comme auparavant, ni trop chaude, ni trop froide.”
ministration pour faire de cette sai-

fendu “de s'occuper désormais de

tout sujet politique ainsi que de tout

autre sujet qui ne soit pus de na-
ture strictement religieuse c'est-à-

dire faits divers, variétés littéra-

ture, commerce, ete.”
Oet “et coetera” a été précisé aux

directions des quatre journaux le

lendemain dans une seconde lettre,
signée pur le même fonctionnaire et
qui leur a été apportée par des ca-

rabiniers, notons, en passant avec
“POsservatorc”, que les carabiniers,

qui constituent une gendarmerie de

mis à la discipline de ces autorité

tre.

2.

tres fonctionnaires
édicter de semblables mesures.

3. Si l'on n décidé de donner un

nouvelle organisation À lu presse
fasciste provinciale, cela ne peut

n’atholique. Celle-ci 
séquent ils ne peuvent pas être sou-

de parti auxquelles le préfet de poli-

ce de Côni fait allusion dans sa let-

Il n'existe aucune loi qui au-

torise un préfet de police ou d’au-
supérieurs à

concerner nullement la presse ca-
donc aucune

raison de se soumettre à des mesu-

quelques mètres de son église d’une

baraque qui devait servir à la re-
présentation d’une “revue” grossiè-

re, suivie de bal, s’est vu dénoncer

par le podestat du bourg et menacé
de mesures de rigueur, “les mesu-

res, qui, disait un communiqué of-

ficiel sont réservées à ceux qui re-
présentent les autorités civiles com-
me tant peu respectueuses de la re-

ligion, pour les mettre en mauvai-

se lumière, devant les populations”.

3

€

 

En se plaignant de ces agisse-

sportives catholiques, reconnut, on
se le rappelle, aux autres groupe-

ments de jeuness catholique, le droit

absolu à l'existence; or, on recom-

mence dans les provinces à dénon-
cer ces groupements comme une con-
currence faite aux organisations of-

ficielles fascistes: leur activité est
dénoncée comme condamnable dans

des circulaires que !"“Osservatore”

core été organisée à Montréal,

mateurs et de connaisseurs qui

nis.

son lyrique la plus belle qui ait en-

et

les représentations donnent la plus

entière satisfaction aux milliers d'a-

se

donnent rendez-vous au Saint-De-

Cette semine, ce sont alternative-

ment “Le petit duc” et “Le barbier

cause de

4 qualifie vertement. Il ¥y a 12 une

trouble dans une atmos-
phère qui aurait besoin plutôt de

calme et de sérénité.

 
 

de Séville”, l'une une opérette déli-

cieuse qui fait toujours: la joie des
foules, l’autre le fameux opéra-co-
mique de Rossini, dont la musique
brillante et enchanteresse sait tou-

Nos experts en chauffage sont à votre service.

fournaise, vous indiqueront le Coke à utiliser, et vous diront comment

vous en servir — le tout gratuitement.

 

Ce coke est le combustible idéal pour les maisons particulières. Il n’exi-

ge que peu de soins, ne laisse pas de suie, ne fume pas, et donne autant

de chaleur que le charbon, tout en coûtant beaucoup moins cher.

[1s examineront votre

JLASALLE~ yl
\MONTREAL

 

     choix, ne sont employés que pour les ve RO . . . : *

opération de police Mes plus décisi-|res qui ne sont nullement légales et ments I"Osservatore™ signale, en x. X. doux captiver les auditeurs, Ces -

ves. Dans cette seconde missive, le|qui ne peuvent être justifiées d'au- donné oeuvres populaires seront

préfet expliquait aux directeurs des|cune façon. etaaent|aoû yy tout le souci de mise
journaux catholiques précités qu'en| Aucun autre journal ne s'occu- Ÿ 3 effetsac décors, Interprétation ct

outre des matières déjà indiquées, il pant de l'incident, je ne saurais pas NOS ! | H A RES Zi edu Joi saraciérisent . v

E I z int- te -—
= ~ PtteoeEfofotoete font lo constant sujet de conversa. tion de la ville.

Dans “Le barbier de Séville”, on

applaudira les meilleurs chanteurs

de la troupe, entre autres MM. Léon

Marcel (Almaviva), Victor du Pond
(Figaro), Delaunay (Bartholo), Pa-

Téléphonez à votre marchand de combustible ou à la
Proulx et l'orchestre de jazz de “Montreal Coke & Manufacturing Company", LAncaster 2216
Paul Revere. Ces jeunes musiciens

joueront à toutes les représenta-
tions.

La comédie que représente cette

A L’ORPHEUM
Gilbert
  

 

La pièce populaire de    Gl    
   

   

 

  

    

 

     

 

        

    

 

   

 

Emery “Tarnish”, sera rendue au . ; ; Ch .
‘héatre Orpheum pendant.toute cet- |SéMaine Oscar Valade est “ En-|yan (Basile), Laprinte (l'officier et -
’ ; Le , royez-e "ee? : Mlle Maryse Diet: sine . 2) \ « semaine. C'est l'histoire d'une yoyer-en dane hn c'est une charge se ¢ plaryse Diet: (Rosine), que | (ESS RAR CSS 51630] ESSA

e ww @ ) [] cune fille qui, autrefois très urlesque sur l'actualité locale qui|seconderont des choeurs nombreux a - = 7, 8 s . ; ;
riche et occupant une position émi- comprend plusieurs chanscns popu- (ct bien stylés et un orchestre de Sy: ant une position émi| IT vee Tizounc. Juliette. 136. premier ordre. "Ce VOUS TaU; nente dans la société, se voit tout à jaires Aree Mrs Juliette Bé » Da are + Le , > e

: | coup obligée de gagner sa vie. Ele Veau, Effie Mack, Blanche Dubuis-| Dans “Le petit duc”, la spirituelle : vas fr$ ;) A ! levient bientôt éprise d'un homme son, Marie-Jeanne Bélanger, Hec-|Oopérette dont les airs sont si con- eh à Je;

Mel hers ela classe movenne tor Pellerin, Passe-Partout et les hus. on entendra Mme Maud Lam-
quinze florissantes choristes de Ia

troupe, le pièee ne peut manquer
d'intéresser vivement le public.

Tizcune, Hector Pellerin, et MHe
Bélanger paraissent aussi dans les

numéros spéciaux des plus cocas-:
ses,-

ber: (due de Parthenay), M. Gué-
neau (Mont Landry), M. Delaunay
(Frimousse), Mme Gareau (Dian:)
et le reste de l’une des plus considé-
rables distributions encore élabo-
res cette saison.

Sus parent s’objectent à ce ma-
jage qui leur semble ce qu’on est

«onvenu d'appeler une mésalliance,
‘et la jeune fille aprend bientôt a-
ards que son ami n'en est pas à s°n

wemier amour, car dans le passé il

+ *imé d'autres femmes.

Cette déocuverte due à son ins-

tinct de femme et l'opposition de ses
parents à son mariage. tout cela

entribue à rendre la jeune fille dé-
fiante, mais elle décuvre que son

propre père s’est rendu coupable de
ce qu’il veut éviter à sa fille.

11 n’y a pas de pièce qui soit plus

captivante. L'intérêt est soutenu du
commencement à la fin.

LA OU L'ETE SOURIT
SANS CESSE

———

AU PALACE
“The Red Dance”, avec Dolorés

Dei Rio dans le rôle d'une jeune
paysanne russe qui devient une dan-

seuse renommée et prend une part

prépondérante dans la révolution

 
 

|
; L'été avec tous ses charmes, ne

! quitte jamais la région de la Côte
Canadienne du Pacific. Vancouver et

Victoria sons tout l'hiver durant.

beignées de soleil et caresséos par

 
Fabriqué à Berthierville, Qué.
sous la surveillance du
Gouvernement Fédéral,

 

> . , . des brises tièdes € esrectifié quatre fois et russe, voilà ce que le théâtre Palace he ben Medes et parfuméesvieilli en entrepôt ; ” J | Clest l'endroit par excellence de
offre au pyblie montréalais à partir tous le , l'été Ifpendant des C’est ous les Aamusements « — go
d'aujourd'hui. une peinture
vivante de la révolution russe que

ce film qui abonde en sensations et

ne manque pourtant pas d'humour
et de pittoresque.

Tasia, jeune file de condition
humble, mais de bonne éducation, a

Appris la danse dans son jeune

âge. Par les caprices du hazard,

elle rencontre un noble Russe dont
elle devient amoureuse. Mais lu ré-

volution survient et Tasia, fameuse
danseuse et l’idole de Moscou, se

trouve mêlée à toutes les intrigues

de Cour et exposée aux nombreux

dangers de la révolution. À travers
toutes sortes de péripéties, elle par-
vient à sauver son amoureux des

mains des révolutionnaires et à le
faire échapper à la mort.

promenades en auto, etc.

C'est par milliers que les touris-

tes s’y rendent chaque hiver pou:
jouir de ce climat délicieux qu

leur réserve toujours le plus bien-
veillant accueil.

La route du Canadin National es’

la route par excellence pour ci
splendide paradis de touristes |

étant donné ses raccordements

commodes avec les trains de tous

les endroits de l’est. Cette route
passe par les villes les plus impor-
tantes de l'Ouest Canadien et tra-

verse le Continent a la plus faible
altitude, par les pentes les plus

douces et passe en pleine vue des
pics les plus majestueux des Ro-

cheuses Canadiennes.

Pour détails complets

années. AU GAYETY
Tout ce que le théâtre de burles-

que n conçu et imaginé de plus ca-

ractéritique est la “Burlesque

Revue’ que la direction du populai-

re théâtre Gayety met à l'affiche
cette semaine.

“Burlesque” n'est pas seulement
une revüe comme bien d'autres: au

contraire celle réunit—d'ailleuns son

titre le dit—toutes les choses inté-
ressantes du burlesque.

Basée sur une intrigue au comi-

que irrésistible, l’action de cette re-
vue ne vise qu’à créer la joic et a-

muser l'auditoire. L'originalité est
le mot d'ordre de “Burlesque”; les

innovations remarquables que le

public y trouvera sont des preuves
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Un professeur expliquait à ses

élèves ce qu'était l’homicide par im-
prudence.

Supposant avoir été bien compris,

il interroge l'un d'eux,
Si un nuto, lancée À toute vitesse

m'écrasait au tournant d’une rue,

L'ECHEVIN BATTU
Le fils — Et si tu n'est pas réélu,

que feras-tu?

Le père — Je n'en sais rien, j'ai
perdu l'habitude du travail.

La mère—Fnis bien ta prière
Jean et le bon Dieu t'uccordera tout

ce que tu lui demanderas.
Jean—Eh bien, je vais lui deman-

der de m'accorder mes participes.

 

   
   

    

   

s'adresser
  

 

 

 

FINEST éclatantes d'un effort de sincérité ,PE du Palace COM- là tout agent du Canadien National {que serait-ce ?
yos GRANDEURS OF CANADIAN dans le but de maintenirla qualité films sonores Fene Comedie Courts ou au bureau des Billet en Ville,| Trois jours de congé! répond un T H E A T R E N A T 1 0 N A L

FLACONS: * ,  |du burlesque offert depuis le com; ouverture mus icale dirigée M 384 rue Saint-Jacques, MAin 4731. gamin: SEMAINE DE GALA — ANVIVERS URE DB OSCAR VALADE
+ $355 Msichers Distillery mencement de la saison par le thé- Jerry Shea 5 gee par À.

Gr: % mens Co. Limited âtre Gayety au public montréa- STTY Shea. 6 ENVOYE-DONC-PITOUNE 9”

_——— | THEATRE CHANTECLERC = FaPolis: - 10 ences 1.10 ah - Di A

Grande Revue en 10 Tableaux aves
TEL.: BELAIR 2120

MM.Fred. Barry et A. Duquesne, dir.-propriétaires.
M. Ant. Godeau, dir.-artistique.

CHANTECLERC
LE LIT NUPTIAL PIECE EN 4 |
ACTES DE CHARLES MERE

Tizoune et Effie Mack

Jullette Béllveau, Blanche Dubuisson,
Pasne-l’artout. Marie-Jennne Hélanger,

Watson Sisters.

 AU NATIONAL
Lundi, ce sera le 20e anniversai-

re d’Oscar Valade, le populaire di-

recteur de la Société de comédie
musicale canadienne; cet anniver-
snire sera célébré durant toute la

semaine.

 

 

SEMAINE COMMENCANT DIMANCHE 23 NOVEMIRRE

LE LIT NUPTIAL
PIECE EN 4 ACTEN DE CHARLES Mi

 

P 1 t éri d jolie
19 — Mélodie Boys et Girle — 13

oursuivan sa sèrie ¢ Jolies

pièces et surtout de pièces nouvel-

les, la direction du Chanteclerc

nous annonce pour toute la semai-

== UNE DES DERNIERES
CREATIONS PARISIENNES ‘

Mendnmes Jeanne DEMONS, Aurore ALYS et Bella OURLILETTR.
MM. Albert DUQUESNE, Fred BARIY et Ienré DAU VILLIERS

HECTOR PELLERIN
présente

“UNE NUIT EN RUSSIE”

 

 ‘’Fizoune”

         A la troupe habituelle de 22 per-jne, LE LIT NUPTIAL de M. et coute In Croupe we MAREE-JEANNNE DEL ANGER et CIE

sonnes ln direction du théâtre aj]Churles Mêré, crée à Paris le 15 Mike en acène de M, Ant. GODHAU, dir-art. Un anete de voudesille meesellleny c= PAUL REVERE of 19 musiciens

tjouté une grande attraction de|janvier 1926. Voilà une nouvelle] (EPRESENTATIONS TOUS LES SOIRS — Matinées tous les Jours, sur dn sete — Direction W. BROVLY
; vaudeville présentée par le popu-[|qui vn réjouir tous les amateurs de ji. exventé mercredi, vendredt et anmedi Vendredi sotr — SPECTACLE à 16,50 — ENTIEREMENT NOUVEAU

laire pianiste montréalais Wilfrid [bon théâtre cet nul doute, que le 
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L’Americ
LES CANADIENS SONT

BATTUS PAR L’AMERICAIN
11 est dangereux de somnoler quand on est gardien de

buts et c’est ce qu’a appris Hainsworth, du Canadien, hier
soir, lors de la premiène joute-du club local avec les New-
York ‘Americans’. Deux fois, Hainsworth a été pris en
flagrant délit faisant perdre le léger avantage qu’avait son
club. 11 faut dire que la défense du Canadien a également
été pauvre. hier soir, et que les Américains v faisaient une
trouée quan i bon leur semblait. Cependant, le plus grand
facteur de la défaite du club local a été la nonchalance d’Hains-
worth. Qu'il prenne un petit conseil en passant. Qu'il suive
l'exemple de son prédécesseur, Vézina, incontestablement un ;
“as” mais qui ne somnolait jamais et qui était toujours sur le
qui-vive. Qu'Hainsworth soit également toujours sur le qui-
vive et peüt-être évitera-t-il l'humiliation que lui et sou club
ont subi, hier.

En passant, un petit mot au sujet des arbitres. Le Dr
O'Leary et Dussault n'ont pas été à la hauteur de leur ti-
che. Dussault a également sommeillé et il nous a semblé
qu’O‘Leary uvait un certain faible pour les visiteurs. Nous:
ne comprenons pas pourquoi. à la deuxième période. il a in-'
fligé une punition majeure à Joliat. qui n'a que repoussé
Burch, qui avait saisi son baton tandis qu'il a infligé une
punition mineure à Connors qui a frappé Howie Morenz sur
la tête. Nous ne savons pas comment appeler cela, mais i
nous semble que expression “favoritisme” s'applique fort.
bien dans ce sas. Les arbitres ont également été coupables
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tache plus facile que le Champétre Pave Campbell comme arbitre dez

——

ain triomphe du Canad
  

LEPROGRAMMEDELA LIGUE—
MONT-ROYAL, CET APRES-MIDI

Les six clubs de la Ligue de ho--
ckey Mont-Royal intermédiaire sont
prêts pour leur séance de cet après-

mjdi à l'Aréna. Tous on: pratique
cette semaine et sont en grande for-}
we. On peut s'attendre à assister

 

que le club du gérant Leduc sera

opposé à la formidable équipe du

Martin. Cette rencontre prsmet d’é-

tre passionnante car les deux advar-
saires sont bien déterminés à vain-

cre.
à port intéress: > Lo . ; ;à de fe rt intèress antes rencontre | Le C.D. erdun aura lui aussi une

Martin vs Champêtre A | âche ir vaincre l’Eurz-

Tacoma vs Saint-François jiourde tdche pour vaincre var
ka, mais son gérant Arthur Ther-

jrien ne désespère pas cependant da

remporter la victoire. 11 alignera

sur son équipe un nouveau joueur

la nom d« Gauthier dont on dit

Eureka vs C. P. Verdun i
Le Champetre e: le Saint-Fran-

çois-Xavier, qui occupent !a tête de

l'organisation espèrent bien conti-!

nuer leur marche triomphale afin“ '
le s¢ mainternir en premiére place. | beaucoup de bien. .
Le Saint-Frangois a cependant une Le président Percy Read a nommé

 

sober te ren:en.res
face au Tacoma tundis IU 5 renloh res,

LIGHT VIEW PAYE ABOWIE
A SES SUPPORTERS $28.00

hier aussi coura: Sun Persian, Dowagiac, ©

car il fait

  
Les courses nt vs lieu,

de plusieurs autres petites infractions, après-mifi, à Bowie et Churchill Penalo, Dear Inez. Ont été retiré:
Le “score ‘a été de quatre à trois en faveur des Amé- Downs. Dans ln sixième, Light Hot Toddy, Tinita, William T. |

ricains. Le premier point a été enregistré par Lépine. du View a payé 25.00, 10-00 ot 7,10; Sixième rourse: 1 mille 1¢-8 —,

Canadien”. un instant après que Morenz eût été frappé par dans la cinquième, Panther, 12-60, Light View 111 Craigmyle, 285.00,
Connors. L'arbitre Dussault venait de mettre la rondelle an
jeu, tout près des buts des visiteurs, lorsque Lépine s'en em.
para et la lanca directement entre les jambes de Forbes.
y avait déjà à peine deux minutes que Lépine venait de comp- 2

1ter que Morenz s’empara à son tour de la rondelle et apres
une montée brillante enregistrait le deuxième puint de la soi-.
rée.

Conacher, des Américains, s'empara de la rondelle, après
sa mise en jeu. et monta à son tour.
de la défense du Canadien et placça la rondelle dans le coin des :
buts d’Hainsworth.

Il à ses supporteurs en leur donnant min, 5,00.

5-30 et 3.00. Dars la septième, 10.90, 7.40; Negopoli 107 E Wa:ters

King Jimmy a réservé une surprise 4.60, 3.50; George de Mar 108 Fer-  
|

Ont aussi ccuru: Shaki-.

3,70. A Chur:hil} tup, Ring On, Fair Man, Sour Mash.

Downs, Ocean Current, dans Ja pre- Knockany.

miére a rendu Gel, 5.35 ¢t 4-50. “ Septième course: ! mille 18 —’

Dans la deuxième, toutefois. King Jimmy 112 Leonard, 23.00, 12.-

parieurs ont fair un beau gain alars 10, 7.70; Danger Signal 104 E.

23.00, 12-40 et

le :

 

H se joua facilement que Sporting Lady a pave 26-26, a. Watters 30.00, 21.10; Drawing Beard c
107 Brent, 5.10. Ont aussi couru:
Hat Brush, Signola, Wampee, Miss!

Hoel NON,
ROWIE

 

 

| point.

succès, Finalement, deux minutes et quarante secondes avant

LE MAPLE LEAF DECLASSE
LE MONTREAL A TORONTO

(Spécial à l'Autorité Nouvelle”)
Toronto, 25 — Avec chacun deux parties gagnées et d?ux

perdues, les “Maroons”, de Montréal, et les “Maple Leafs”,
de cette ville, tenant respectivement les quatrième et cinquiè- 1
me positions de la section canadienne, se sont rencontrés.
hier soir, dans une partie des plus excitantes. Le Toronto et
le Montréal sont deux vieux rivaux. La tradition du ‘Maple
Leafest de ne laisser aucun club étranger gagner sur son
propre terrain.

I} a semblé suivre cette devise, hier soir. en opposant|
une vive résistance au club visiteur. ;

La partie débuta avec entrain devant une grande foule.|
Les ‘Maroons’’ se lancèrent immédiatement à l'attaque et
Stewart, dans une course qui lui est familière, tenta de fran-i
chir la défense du Toronto. mais Day et Duncan bloquerent i
avec adresse.

Carson, Bailey et Cox, du Toronto, ripostèrent et firent
une belle montée sans succes, Siebert enfevant la rondelle
à la première ligne bleue. Malgré les efforts des deux équi-
pes pour compter, à première période se termina sans aucun

 
i

Dès le commencement du la deuxième période, les Mae
roons” se portèrent à l'attaque pour essayer de compttr. La
défense du Toronto resta invulnérable. Pendant dix-sept
minutes, les deux équipes rivalisèrent d’ardeur pour tromper
respectivement la vigilance des gardiens de buts, mais sans

la fin de cette période, Horne, du Maple Leaf, après une com-
bine savamment préparée réussit à prendre le fameux Bene-
dict en défaut.

La période se termina done avec l'avantage d'un point
Toronto.
A la reprise des hostilités au commencement de la troi-!

sième période. les Maroons tentèrent de prendre le pied d’é-
galité, mais les Maple Leafs pratiquèrent une défensive aos
serrée. Après 49 secondes de jeu, Horne déjoua Benediet,
suivi de prés de Bailey et Lowrey qui comptérent un point!
hacun.

Cette période se termina avec l'avantage de deux points |
pour Toronto, Oatman comptant pour Montréal. |

pour
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PARTIE NULLE DE 1 A 1
(Spécial a I"*Autorité Nouvelle”)

Windsor, Ont., 25 — Les “Cougars”, de Détroit, ont ren-
contré, hier soir, les Sénateurs. d'Ottawa, on tête de In section

[XY Al ”

canadienne de la ligue Nationale de hockey. Les “Cougars”,

en deuxième position de la section américaine, étaient un re-

doutable adversaire pour l'Ottawa, qui, jusqu'à date, avait

gagné deux parties sur un total de quatre, dont deux nulles.

Le Détroit possède une équipe bien balancée. Voulant

garder le terrain gagné, les “Cougars” ont fait une lutte de
corsaires aux Sénateurs, qui de leur côté, désiraient à tout
prix conserverlu tête de In section canadienne.

La partie a été jouée devant une assistance assez nom-
breuse, car les Sénateurs comme les Canadiens sont toujours
une puissante attraction pour les fervents du hockey. Les

hostilités débutèrent à une allure endiablée, l'Ottawa pre-
nant immédiatement l’offensive.

La défense du Détroit réprima aussitôt l'élan des Séna-
teurs. De part et d'autre, il y eut de belles courses.

La première période s'ouvrit au milieu d'une combati-
vité réciproque, les avants des deux équipes se portant à l’at-
taque avre frénésie. Le Détroit. qui s’est grandement amélio-
ré depuis l'an dernier. à tout d'abord, soutenu avec vigueur
l'élan des Sénateurs. Cependant, Finnegan, la fameuse aîle
du Ottawa réussit après deux minutes et 20 secondus de jeu
à tromper la vigilance de Doison.

Malgré le beau jeu des deux équipes, les avants des
Couxars et des Sénateurs ne purent franchr la défense c:s-
pective de l’une ou de l’autre. Au cpurs de cette deuxième
pérode. il y eut de fort belles descentes, Clancy, Boucher et
Kilrea firent des montées de toute beauté, mas ne purent
réussir à compter.

Dans ta troisième période, 11 régna le mème enthousias-
me. Cependant aucune des équipes ne put tromper la vigi-
lance des gardiens de buts. Ces deux périodes se terminèrent
sans aucun point.

On joua une période supplémentair
lement aucun résultat.

La partie se termina avec l'avantage d'un point chacun
pour Ottawa et Détroit.

 

   

 

qui ne donna ega-

  

    

Mantha fit ensuite une brillante montée mais près des Premiere course: 1 mille 1-16 — Prim. Ont été retire: Fraulein, Red Ali des équi bn ; Alignement des équipes que .
buts il perdit l'équilibre et Forbes qui avait quitté ses buts Compensation 107 W. Lonw 3150, Pate, Light Air. Lehigh Valley. TORONTO !gnement des équipes MONTREA OTTAWA DETROUI
tomba sur lui ainsi que deux autres joueurs des Américains. 3, 2.30; Golden Tinted 105 F _— | "Chabot But a 5 : AL, Connell Ruts olson

Cet entassement empecha les Canadiens de compter un autre Watiers, 2.10, 2.60: Maxie 119 { Sh ULs eneaic oucher éfense raub

point. Brent. 3.20. Ont aussi couru: Toast, DESIR DU PHILADELPHIE Day Défense Dutton Clancy Noble .

Himes a compté le deuxième point pour les Americiains, Riger. Have a Care, Vie. Unt été Phitadlephie, 25. — Irving-T. Wie- una Defense Siebert Nighbor Centre Herberts

Après avoir évité les avants du Canadien il lança un coup retiré: Festival, One Cent, Thby, er président du club de hockey iAPRan core Smith ,Ç Finnigan Ailes Ç Hay
de longue portée et Hainsworth, avec nonchalance, sortit Rim, Helen Handsel, Dixie Smith. Philadiphie a annoncé que cette pattes Alles . Ward Touhey Cooper
quelque peu de ses buts pour l'arreter....Cependant, il cul-  Deuxieme course: 7 furl ngs — dernière ville sera représentée l'an Cox _ . Stewart [ Grosvenor Subs Aurie
cula mal la distance et la rondelle pénétra dans le filet. aNeddie 122 Ambr. se, 4.30, 3.40, 2-1 prochain dans le circuit do la N. Hot Primeau Subs. Hicks ' Smith Lewis

Au cours de cette période, Mantha et Joliat., des Cana- 56. 5 andby 108 Robertson, 230, 4-770 L0005 Ligue ch Horne Robinson | Shields Connors
diens. et Conacher Connors et Sheppard. des Américains, du- 50: Fy Light 100 W. Long. 4.200; aadienne-Américaine sera placé | Blair ~ Lamb Elliott Fraser

rent ‘purger’ chacun des punitions infligées par MM. les Ont auesi couru: aMayor Walker. àt'antic City et Philadelphie orga- Arbour ; Oatsman \ Halliday
arbitres Dussault et O'Leary. Cing minutes avant la fin de "Annapolis, Bravery, Roy. Ont étéGon500050 qui fera par| Gray, Smith, Lowrey. : Sommaire
cette deuxième période, les visiteurs ont joué 3 hommes retiré: African, Essare. sie de la NHL | s . i Première péri . >>
contre cinq et ont tout de mème réussi à tenir à distance l'é- Troisieme course: # furlones —j’ PT ' Première période—Aucun ommaire jf I-—Premicre période, Ottawa, Finnegan. 2.20
quipe locale. Co ; … u Sandy 118 MeAtee, 5.50, 2.90, 2.20; — | I—Deuxieme période Torn to. Horne 17.20 | 2—Détroit, Hay-Noble.... .... Co 15.00

Comme nous le disions au début, la première période a Krapsack 1144 Fields, 2.20, 2.50; cores on 9 Pire per. *, nio. Corn es 0 620 es . .
été plutôt lente et les deux équipes n'ont fait que s'observer Gun Royal 108 Leonard, 2,00. Ont, Il est difficile d'aimer ceux que 2—Troisicme période, Toronto, Horne.... .... .... .... .... .... 2.00 Deuxième période—Pas de point.

’ os : . ° . : ’ * : : cu, = SE = ) | est) s i . ns 1 3— dai + . { ” «es ._. .durant ces premières vingt minutes. Cependant, nous pou- aussi couru: Percentage, Chatford, | HOU Rb, point mais il ne | ; Toronto. pater cee eens cere ane eee aes AU Lee 1e rd Froisième période—Pas de point.

vons dire que les Américains ont eu l'avantage sur les Ca- Ramoneur. Ont été retiré: Grou-; (7° PAR MOINS d'aimer ceux que d—1 Oo LAWTCYocon eeheeeTee Sri § air 4 :
nadiens Ae oF 5 ‘cher, Standby, Candy Pig. | nous estimons plue que nous. ‘5—Montréal, Oatman..…. …. co cen ca ee Lans 1 4,00 Pértode supplémentaire—Pas de point

C'est Aurcle Juliat qui a enregistré le troisième point Quatrième course: 1 milic 1-16 — La Rochefoucauld. Résultat final: Toronto, 4; Montréal, 1. Résultat final: Qttawa, 1: Détroit, !.
pour les Canadiens dans la troisième période après quatre mi- Més-tep 111 M Garner, 21.10, 16.90.j - - ese ae ; rer

nutes d'unju brillant. Conucher saisit la rondelle et après 220; Virorian 115 WW rkman. 5:50, TE ET Tc: 0Se tSISTBO TB SA ENRWHEEltACAD ICTTA AINSISE
Whe 4.20. n: " Sal

 

 une autre mon ée splendide déjoua encore une fois la défense 4500 Nassak tig
locale ot enregisira un autre point cgalizant ainsi les chances aussi couru: Chance Play, Sun Fri-
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de son club. ar. One H ur. Gaffsman, Pigeon Ho- a 7
Sim].=<un, dors qu'il ne restait que 8 minutes de jeu, en- le. Cnt vil retiré: Ray, Knan-ack, 8 A

registra le dernier point de la soirée. Tl ne restait que huit Nelli. J Fred A. '

minutes à jouer et les Canadiens firent l'impossible pour re-___ Cinquieme course: 1 mile 1-16 — - 3
prendre du terrain mais en vain. Forbes s'est surtout dis- Panih rv 106 Fields, 12.60, 5.40, 3.50; ; Teunes et vueilles ont vu < gal plaisir Pa tirer :
tingué à lu fin de cette dernière période. 11 a été Ia cible Corporal IoE. Wattor 3.50. 2.490: 4 FTN la tire en coiffant & od
d’une serie de coups, portés par les meilleurs tireurs des Streteher 104 Robertson, 260, Ont [ =, {e beunet Ae 0 i
~ 41€ : Se ag lo hi © 3 Ste j -3 ib! 2 & ne k es - - A, . Ln »Canaiiens. I: Ha pa fiévhi tt a été invigeible. La cloche M (ERSainte Catherine / ‘
annoncant la fin de la jonte sonna suns que les Canadiens 0 = I~ ARN
ussént pu scorer” mE A =~ u J \cussent pu scorer” IST / WN Gee me ty wd )

=I )\ M Al Ln E F + NS NEeeSEL * ="

ic Sr ‘ C4 tous nous or A a
> Premiere piriode R p H E U M 3 vspétons Que la > . .

Canadien. LL oe Aucun point À | maladie de {

Amérivain Le ee eee eee Augean pont ce a Pune Munro &
Deuxiere période Fxcelente teupe permanente : ‘ ve enfévera — … / f .

lo—Canad. »a cv eee eee Lonine mm ten eam "A 2 _pPaSTAC Fak { .

2.—C'anadion . Moron CETTE SEMAINE = “SL pour Toujours : ' à
3——Américain . us eeee ven _… Conache [ | | 4 Comme am ateurÀ NN Ÿ
4Américain oo onne vases ee uePREUE ..... Himes Succes de Gilbert Emery = à at professionnel une . ;

> ; hye o 5 J

- . ; [roisieme période oy a Les Chevaliers SesT montre”_athiète f
H.—Canadien oo cree rere ees ean ce eee Joliat ¢¢ 99 ss Tr + fait jvsqu''à la ds S
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AMERICAIN CANADIEN' VICTOR SUTHERLAND. - Amateurs j ligue commerciale

Forbes Buts Hainsworth Le , Le prises ’

Conacher Défense Manthai “! les artistes de l'Orpheum P

Reise ’ ° Leduc! A des*prix populaires ‘
Simpson Centre Burke » puiser l'on elit que le

i Cars . : + a

Borer Ailes Soliant TET| iowvawhats-
Himes Morenz — ve ‘. ! l'impot sur te bawberlain
 revenu. Si clesi 
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Angoissantes heures de bon- Vrai nous nous passerons ministrePOSITION DES CLUBS | Z [neentre unprince ot uns bien d'autres éhremes Vagleterée nous >
paysanne-! )
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Section canadienne

    

   
    GPNPC VOYEZ - ENTENDEZ Ces dues:use 38549 GAYETY | vom mos |

meen. 2 2 1 5 §| MUÉVALEURLESQUE | ES DEL RIO |; [Bien ven
Toronto.. .. … 3 2 011 5 Etoile de “RAVONA™ à son Mirae.
Montréal en 2 -3 0 7 10 dann le Mosletone de Willium Fox

Section américaine :
Rangers. ....2 1 1 5 3 Cette semaine THE RED DANCE

De2 3 1 3 ,4| REAREAD-CHARLOTTE |tre émontonnante wintotre waste oo
Boston..| 2 ] 3 5 REA d'hotrigue aux cours des canes

; Chicago. ….….0 4à 0 8 10 dans avec le concours de |

: ; = CHARLES FARRELL f,
.  SUZANNE LENGLEN. :

avec accompagnement par un orchen-

tee nymphonique de 125% artistes“ BURLESQUE
REVIEW

Deux fois per jour - 2.15 et 8.15 p.m.

Matinée tous les jours, 25 cents

QUITTE LE TENNIS 25
=

    [RITE]

gaParis, 25. — Charles Lenglen, pè- DH
re de Suzanne, la fameuse joueuse

: de tennis, a annencé dans une lettre
publiée hier que sa fille s'est reti-
rée du sport. Il a déclaré que Su-
zanne néprendra plus jamais part à
un tournoi public,bien qu’elle, puis,

se quelquefois jouer une partie pri-

i, AlA partir d’hier

PALACE sEmaInEMAINE

Matinée d’occasion, 28¢, de

11.30 a.m. a 12.30 p.m.
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